
Après des mois de tractations, 
d’échange de courriers et d’entretiens, 

ceci auprès de la Douane, les 
Ministères concernés, la 
Présidence, etc., il en ressort 
que nous devons introduire 
une demande d’agrément en 
vue d’obtenir la modification 
des statuts de l’association 
« Le Relais Sénégal » en 
ONG. 
 
  

L a totalité du dossier ayant 
été déposée, nous 

croisons les doigts pour que 
nos démarches aboutissent à 
une fin heureuse.■ 
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Portrait du mois 

Production :  
 

Grosses balles ouvertes : 312 GB pour un poids total de 138 009 kg soit 12 546 kg/jour 
Petites balles produites : 3315 PB 
 

Containers dépotés :  
 Grosses balles : 6 ctrs 

 Petites balles : 2 ctrs 
 

Effectifs :  
 

 Centre de Tri : 51 salariés 

 Magasin Kaolack: 1 salariés 

 

L’Espoir d’un Toit : 
 
5 bénéficières : fond de roulement 1.550.000 fcfa ( 2 363 € ) 
 

  P A G E  1 

M algré les 9 jours de chômage technique dû à la rupture de stock des grosses 
balles mêlé, le mois de Mai n’à pas été sans évènements.  

L’objectif, était de mettre à profit ce temps libre et précieux, pour réfléchir et accomplir 
des actions ensemble. ■   

* * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * 

ONG ? Croisons les doigts  

F idèle à la philosophie du Relais, « La 
misère ne se gère pas, elle se 

combat! » nous nous battons 
encore et toujours pour 
sensibiliser et convaincre les 
autorités Sénégalaises afin 
d’accéder à notre demande de 
réduction du taux douanier 
pour le « Mêlé » importé.  

 

Les excédants dégagés par le 
centre de Tri pourraient ainsi 
être réinvesti dans les 
réalisations de nouvelles 
activités génératrices de 
revenus qui constitueraient 
ainsi le moyen le plus efficace 
de combattre la pauvreté, le 
chômage et l’exclusion sociale qui 
règnent ici au Sénégal. 

* * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * 

Les chiffres du mois 

Les dernières corrections avant le 
dépôt du dossier.  
 
Monsieur Ibrahima Diouf de retour à 
Sébikotane après 20 ans de travail en 
Italie. Apprenant nos difficultés à nous 
faire entendre, est venu bénévolement 
nous apporter son aide afin de 
constituer le dossier de demande 
d’agrément d’ONG. 



 

 Bonjour, 

 

J e m’appelle Fatou Dia, 
veuve de Gora N’Diaye. 

Nous avons eu 5 enfants 
ensemble, 2 garçons et 3 
filles. Gora a à peine pu 
travailler 7 mois au Relais 
Sénégal qu’il à été appelé 
prématurément à Dieu. 
Après son décès, j’ai été 
engagée au Relais. Je suis 
convaincue qu’un autre 
employeur n’aurait pas eu 
cette attention envers la 
veuve d’un de ses 
employés. Je suis au poste 
de pré-triage depuis 
presque 4 ans. J’aime bien 
ce poste, j’y suis habituée 
et amie avec tout le monde. 
J’habite à Rufisque (15km), 
je quitte le matin à 06h00, 
le trajet en car est un peu 
long mais je n’ai pas le 
choix. Avant le décès de 
Gora nous vivions dans 
une baraque (planches et 
tôles), mais depuis que je 
travaille au Relais je n’ai 
pas gaspillé mon salaire et 
j’ai déjà construit 2 
chambres en dur (briques) 
malgré le faite que je 
participe aussi aux frais des 
dépenses quotidiennes 
dans la famille de Gora. 
Les allocations familiales 
que nous les parents 
touchons, je les épargnes 
pour la rentrées des 
classes de mes enfants. 
Ainsi, je pourrais payer 
leurs inscriptions et les 
fournitures scolaires. 
Par timidité, je ne parle pas 
durant les grandes 
réunions mais lorsque nous 
faisons des petites 
réunions d’informations 
concernant les allocations 
familiales et les cotisations 
de retraite, etc., avec 
Virginie je me sens plus à 
l’aise pour prendre la 
parole et poser des 
questions. Avec ce que je 
viens de vous dire, je 
souhaite longue longue vie 
à Relais. ■ 
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* * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * * 

 Portrait du mois 

L e centre de Tri se trouvant qu’à 
25 km de la côte, la pêche , la 

pirogue et l’origine du nom du pays 
s’imposaient comme clin d’œil. 

Il faut dire que les Sénégalais sont des 
gros consommateurs de poissons, ceux-ci 
font partie intégrante de la cuisine 
sénégalaise. Riz au poisson, poisson 
yassa, poisson au citron, poisson farci, 
poisson en beignet, grillé, mais aussi 
crevettes au riz et tomates, etc.■ 

Le Sénégal en un clin d’œil 

 

 

 
 

Grand 
Nettoyage 
de  
Printemps 

Après les vents chauds sahéliens du 
mois dernier, il était grand temps de 
faire un grand nettoyage de 
printemps en prévision de la saison 
des pluies qui arrive au galop. 

 
 

Christian et Issa en action.■ 

 

Visite 

Déplacement du Dr. Eric Gervais 
Montcho au centre de Tri pour une 
visite médicale dont ont bénéficié 
tous les employés. 

 

La consultation et les ordonnances 
prescrites en ce jour on été 
intégralement prises en charge par 
le Relais Sénégal.  

Joyeuse ambiance 
en attendant son 
tour, pendant que 
Fatou Faye et le 
Docteur se prêtent 
gaiement au jeu 
pour la photo.■ 

Médicale 

BAATU KEURGUI    MAI 2011 

La plus ancienne et la plus attachante 
interprétation de l’origine du nom 
« Sénégal » est la déformation de 
l’expression wolof « suñu gaal », c'est-à-
dire « notre pirogue ». 

 

La rencontre des courants chauds et 
froids de l’océan Atlantique au large des 
côtes Sénégalaises expliquent que ses 
eaux soient parmi les plus poissonneuses 
du continent africain. Enfin pour l’instant, 
vu qu’avec la pêche industrielle intensive 
(Chinoise & Européenne) les ressources 
sont en voie de diminution et 
hypothèquent sérieusement l’avenir des 
pêcheurs traditionnels (pirogue).  

Carpes rouges, capitaines, requins, 
daurades, barracudas, espadons, raies, 
bars, soles, crevettes, et autres sont 
quelques exemples qui garnissent les 
filets des pêcheurs. 

Les femmes écaillent et trient le poisson. 


